
Populisme et Sarkosysme même combat.

Comment lutter contre ces fainéants de profs et par-là même mettre un bon coût de canif au
droit de grève dans la fonction publique –cheval de Troie sarkosien- ! Comment, de plus,
redorer son image quelque peu ternie dans l’opinion publique et brosser dans le sens du poil
une partie de la population acquise à l’anti-fonctionnarisme primaire
Réponse simple : le service minimum !
Faire garder des enfants entre 3 ans et 12 ans par des employés municipaux, voilà l’idée
géniale de notre Président. Un service gratuit de garderie assurait par le garde champêtre de la
commune.
Mais de quel service minimum parle t-on ? Celui des enseignants ? Il est déjà réalisé, puisque
depuis des décennies, les écoles maternelles et primaires assurent l’accueil des enfants qu’elle
que soit la situation. Car oh ! Surprise Les enseignants sont assez souvent aussi des parents
d’élèves.
Mais il fallait les saquer nos méchants profs qui ne pensent qu’à faire grève. Ces énergumènes
déviants qui empêcher nos travailleurs de travailler plus pour gagner plus en les obligeant à
garder leurs moutards. Heureusement super-Sarko, qui à la demande (de personne d’ailleurs)
vole au secours de ces parents qui ne peuvent plus exercer leur labeur quotidien. Sarko a
trouvé la solution, créer un nouveau service public de garde municipale.
Quid de la sécurité des élèves et de la capacité de l’employé municipal lambda à occuper 30
têtes blondes durant la journée ? On s’en fout !! Si simplement cela pouvait faire remonter la
côte de Sarko dans l’opinion et permettre de montrer que l’on peut sans concertation avec
quiconque décider un tour de vis auprès de ces gauchistes d’enseignants et satisfaire le
travailleur qui se lève tôt.
Ces partisans de l’école garderie et du week-end complet, réfléchissent peu. Tellement peu
que lorsque des ponts sont à faire en mai les voilà « obligeant » les enfants à sécher pour
quelques jours de repos à ajouter aux RTT bien méritées. Les enseignants n’ont pas le droit de
faire grève mais les élèves sous l’autorité de leurs parents, si !
L’école serait-elle un distributeur de savoir dans lequel chaque parent introduit 1€pour
obtenir le téléchargement des connaissances souhaitées pour son gamin ?

A quand des services municipaux pour la conduite de trains et la maintenance de nos centrales
thermiques, le jour où ces salauds de fonctionnaires de la SNCF et EDF refuseront de bosser.
Et si un jour les services municipaux faisaient grève, qu’envisagerait superSarko ?

Un fonctionnaire de l’Education Nationale réalise dix huit heures+ 1 heure supplémentaire
obligatoire d’enseignement auxquelles s’ajoutent les préparations( et vus les changements de
programmes à chaque changement de ministre, les préparations sont à revoir régulièrement), les
réunions avec les parents, les conseil de classes et les concertations pour la mise en place de projet, la
surveillance et les corrections d’examens. Au total, si le temps de travail est régulier d’une semaine à
l’autre concernant les cours, les variations sont fort nombreuses dans l ‘année pour un total
« officiel » de 1760H par an, l’heure d’enseignement comptant double. Mais certains verront d’abord,
la sécurité de l’emploi et le bénéfice si ce n’est le privilège que cela procure, au moment où chômage
et précarité sont les deux mamelles de l’emploi. Sécurité certes pour les (de plus en plus rares)
fonctionnaires avec une contrepartie la mobilité : un prof peut-être à mi-temps à Valenciennes et mi-
temps à Douai…etc


